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    Générique


    1. Début du générique. Musique. Sur un fond noir et en fondus enchaînés les noms des producteurs, du réalisateur au-dessus du titre du film, ceux des acteurs tous en lettres capitales blanches. Chaque nom (Excepté le réalisateur et le titre du film – centrés) apparaît en alternance, le premier dans le coin gauche, en haut, le deuxième dans le coin droite, en bas. Puis, inversion du procédé pour les noms suivants. Le nom de Fellini est répété en bas, à gauche de l'écran. Fin du générique. Ouverture au noir.

  


  
    Rome, ext. jour


    2. Plan d'ensemble. Un terrain de football au milieu de ruines d'un aqueduc se découpant haut dans le ciel. De l'arrière-plan s'approchent deux hélicoptères. Le bruit des pâles s'accroît à mesure de leur avancée. Le premier hélitreuille une haute statue de Christ. Panoramique gauche puis vers le haut accompagnant le premier hélicoptère dans son vol, le long de l'aqueduc. Un léger recadrage permet l'entrée du deuxième dans le champ. Contre-plongée vers le ciel. Fondu enchaîné.


    3. Plan d'ensemble d'une rue au milieu d'immeubles modernes et populaires, et d'un chantier dans la banlieue de Rome. L'ombre des hélicoptères se projette sur le sol pendant qu'un pano gauche accompagne une foule en liesse poursuivant les hélicoptères. Le suivi caméra s'interrompt face au pignon d'un immeuble puis s'engage en contre-plongée pour suivre l'ombre du premier hélicoptère sur le mur blanc de l'immeuble, jusqu'au ciel. Alors qu'il disparaît dans l'arrière-plan, le deuxième entre par la droite.


    4. Plan aérien pris du deuxième appareil en plongée sur le premier. Survol de la banlieue de Rome, un quartier entier d'immeubles en chantier. Suivi caméra vers la gauche.


    5. Plan de demi ensemble, légèrement en contre-plongée depuis le chantier. Au premier plan deux ouvriers de dos (Plan américain), suivent des yeux le vol des hélicoptères et leur font des signes amicaux.


    6 reprise 4. Suivi depuis le deuxième hélicoptère surplombant le premier au-dessus du quartier en chantier.


    7. Plan de demi ensemble d'une large terrasse de toit d'immeuble sous le soleil. Musique relaxante provenant d'une radio. Au premier plan, en amorce à gauche et à droite, les jambes de deux femmes allongées sur des hamacs. Au deuxième plan à gauche, une jeune femme en bikini bronze sur une serviette de bain. Derrière elle, une quatrième assise sur un transat. De l'arrière-plan s'approchent les hélicoptères. Au bruit des moteurs, celle qui est étendue sur la serviette se dresse brusquement.


    Femme 1


    Regarde Lina, c'est le Christ ! Tu as vu ?


    Lina


    (Se levant à son tour)


    Eh oui, c'est Jésus. Où est-ce qu'ils vont ?


    Femme 1


    Regarde, ils descendent !


    Les femmes se lèvent. L'hélico survole la terrasse, elles se retournent pour lui faire des signes. Recadrage en contre-plongée sur les quatre femmes en cercle, plan américain.


    8. Plan d'ensemble du deuxième hélicoptère (Qui ne transporte pas la statue) faisant demi-tour.


    9. Plan aérien. Vue de l'hélicoptère vers le toit terrasse de l'immeuble. Axe penché à gauche, l'appareil se rapproche de la terrasse et survole les quatre jeunes femmes en maillot de bain. La musique de la radio parvient jusqu'à l'hélicoptère.


    10 suite 8. Plan moyen sur l'arrière de l'hélicoptère se retournant vers les jeunes femmes en contrechamp. Y sont assis, de gauche à droite le jeune journaliste Marcello Rubini (Marcello Mastroianni), tenue sombre et lunettes noires, son photographe, celui qu'il appellera toujours « Paparazzo », le cheveu blond dans le vent (Walter Santesso) et enfin le pilote. Ils sourient à la vue des jeunes femmes.


    11 contrechamp. Plan rapproché en plongée sur les quatre femmes, de face et en ligne. Vue supposée de l'hélicoptère, la caméra est donc instable.


    Femme 1


    (Hurlant, désignant le Christ)


    Qu'est-ce que vous faites avec cette statue ? Où est-ce que vous l'emmenez ?


    12 contrechamp. Raccord regard, plan moyen, l'hélicoptère sur son profil droit. Marcello et son photographe, hilares, répondent mais le bruit des moteurs couvre leurs voix. L'hélicoptère s'approche vers le premier plan.


    13 même axe 11. Plan serré sur les deux femmes de gauche.


    Femme 1


    (À l'hélicoptère)


    On n'entend rien !


    Recadrage droite sur les deux autres.


    Lina


    (Mains en porte-voix)


    Où est-ce que vous l'emmenez, ce Christ ?


    14 même axe 12. Plus serré sur Marcello et le photographe qui multiplient les signes avec les mains. Marcello articule : « Chez le pape ! », le photographe est plus préoccupé de donner son propre nom aux demoiselles.


    15 retour 11. Sur les quatre femmes de face et en ligne. Caméra instable.


    Femme 2


    (À ses amies)


    Ils le portent chez le Pape.


    16 retour 12. Plan rapproché sur les hommes dans le cockpit. Marcello mime dans un large sourire son admiration et envoie des baisers. Rigolard, son collègue prend une photo.


    17. Contrechamp. Plan rapproché poitrine sur les deux femmes du milieu.


    Femme 2


    (Accent étranger, à ses amies)


    Il veut notre numéro de téléphone !


    Toutes


    (Femmes 1 et 4 en off, joyeusement mais sans réplique, en agitant les mains)


    Non ! ! !


    18 reprise 16. En contre-plongée l'hélicoptère tourne et s'envole vers l'arrière-plan, léger travelling avant. Les deux hommes font des signes d'adieu.


    19. Plan serré du profil droit du cockpit. Marcello s'appuie sur son photographe assis entre ses genoux et regarde vers le bas.


    20. Raccord. Plan grand ensemble en plongée, axe à droite. Vue sur l'hélicoptère portant la statue au-dessus de la banlieue de Rome. Travelling d'accompagnement à gauche et vers le haut. Un bruit de cloches survient et se mêle à celui du moteur.


    21. Plan moyen centré sur la statue sous l'hélicoptère, contre-plongée. Le Christ, les bras grands ouverts sous le soleil. L'hélicoptère s'avance vers le premier plan.


    22. Raccord sur la basilique Saint-Pierre en grand ensemble vue depuis l'hélicoptère.


    23 retour 21. Plan rapproché du Christ. Mouvement circulaire vers la droite de l'hélicoptère.


    24 même axe 22. Raccord grand plan d'ensemble de la place Saint-Pierre. Avancée en contre-plongée. Le bruit des cloches va crescendo. Cut.

  


  
    Restaurant-spectacle, int. soir


    25. Plan serré poitrine sur un chanteur masqué et costumé en dieu thaï. Agenouillé sur la scène au centre du restaurant, il s'est relevé, pano d'accompagnement, et a entonné une longue note tonitruante dans son chant, deux danseurs bodybuildés, torse nu et brandissant un sabre venant l'encadrer, longue focale. Le restaurant autour d'eux se compose de deux niveaux séparés par des claustras en bois. Suivi caméra sur la chorégraphie des danseurs. Coup de gong, un pano droite dévoile un tout jeune serveur asiatique se tenant près de la scène.


    Marcello


    (Hors champ à droite)


    Petit, viens un peu ici.


    (Suivi droite puis haut sur le serveur qui rejoint Marcello debout derrière les claustras. Il est en smoking, une cigarette entre les lèvres. À droite, un maître d'hôtel, tous deux en plan rapproché taille. De l'autre côté des claustras, derrière Marcello, un jeune homme blond écoute de façon indiscrète. En bruit de fond, le spectacle thaï. Marcello, au serveur) 


    Dis-moi, à la table 16, qu'est-ce qu'ils ont mangé ?


    Le serveur


    Le Prince a mangé une douzaine d'escargots.


    Marcello


    (Notant sur son calepin)


    Oui… Qu'est-ce qu'il a bu avec ça ?


    Le maître d'hôtel


    Du Suave.


    Pierone


    (Intervenant à travers le claustra, allure très efféminée)


    Non, vous vous trompez Monsieur Giulio, c'est pas ça du tout. Vous parlez du Prince ? Il a bu du Valpolicella.


    (Vers Marcello) 


    Ciao, Marcello.


    Marcello


    Salut, Pierone.


    (Reprenant) 


    Alors, escargots, Valpolicella...


    (Il tend un billet à Giulio, désignant d'un geste son collègue photographe hors champ) 


    Soyez gentil, laissez-lui prendre une photo.


    M. Giulio


    (Prenant le billet et s'éloignant par la gauche, catégorique)


    Non, impossible, Marcello.


    Le serveur quitte le champ à sa suite. Pierone se penche de nouveau vers Marcello.


    Pierone


    Pourquoi t'arroses ce larbin ? Si tu veux des tuyaux, t'as qu'à me demander, mon grand…


    Suivi gauche, Marcello regarde la salle à travers les claustras.


    26. Raccord regard. Plan de demi ensemble décalé sur la droite pour retrouver Paparazzo à l'arrière-plan droite, qui parvient à rejoindre la piste de danse, malgré les protestations d'un serveur. Au centre, le trio des danseurs dans son spectacle oriental. Restaurant chic, les hommes sont en smoking et les femmes en robe du soir. La salle est bondée, certains clients sont assis sur les marches. Pano gauche sur le photographe passant derrière les danseurs. Il porte un blouson et dissimule son appareil photo derrière lui.


    27 même axe. Plan rapproché poitrine. Paparazzo cherche Marcello du regard.


    28. Contrechamp. Plan rapproché poitrine sur Marcello derrière les claustras. D'un signe de tête, il désigne sa droite.


    29. Raccord. Plan de demi ensemble. De profil, un couple assis à une table derrière les claustras. À droite l'homme, à gauche une femme aux longs cheveux blonds, portant des gants noirs qui remontent jusqu'aux coudes et un loup sur le visage. Ils rient et la femme lui passe la main dans les cheveux.


    La femme


    Darling !…


    30 retour 27. Rapidement le photographe se retourne, prépare son appareil et se lance dans une série de clichés.


    31. Raccord. Plan de demi ensemble du couple vu à travers les claustras. Travelling avant latéral droit. Sous les flashes, l'homme assis à la table d'à côté, probablement un garde du corps, se lève brusquement et cache le visage du Prince.


    L'homme


    (Indigné)


    C'est un scandale !


    (Accompagné de son voisin, il se dirige vers l'escalier, suivi caméra droite. Nouveau flash) 


    Arrêtez-le !


    32 retour 28. Pano latéral gauche sur Marcello qui descend vers la scène en fumant sa cigarette.


    33 reprise exacte fin 31. Fin du pano latéral, les deux hommes prennent à partie les serveurs qui encadrent le photographe.


    L'homme


    Je vous ordonne de me donner ce rouleau de pellicule !


    Paparazzo


    (Sans vraiment opposer de résistance)


    Mais il est vierge ! J'ai rien pris.


    L'homme


    Sortez ! Chacun a le droit à sa vie privée. Si vous ne le savez pas, je vais vous l'apprendre !


    On le pousse vers la sortie. Suivi caméra, le groupe passe derrière les danseurs. Le photographe continue ses réflexions, de moins en moins audibles à cause de la musique.


    34. Raccord. Plan rapproché poitrine. Trois clients attablés devant une bouteille de vin au premier niveau. Au premier plan, un homme, l'air sévère, et au deuxième plan, deux femmes, l'une plus âgée que l'autre.


    Jeune femme


    (À l'homme)


    Tu me donnes du feu ?


    L'homme gratte une allumette, la suspend en l'air, le regard soudain arrêté vers Marcello hors champ à droite.


    35. Raccord regard. Plan rapproché poitrine. Marcello debout devant la scène fume négligemment sa cigarette.


    36 retour 34. Souriant, l'homme allume la cigarette de son amie et appelle Marcello.


    L'homme


    Venez un instant mon vieux, venez donc bavarder avec moi.


    37 retour 35.


    Marcello


    (Vers l'homme hors champ gauche, faussement surpris)


    Qui, moi ?


    38 idem 34.


    L'homme


    Oui, c'est à vous que je m'adresse.


    Marcello


    (Off)


    Qu'est-ce qu'il y a ?


    L'homme


    (Avec un grand sourire)


    J'ai à vous parler, venez…


    39 reprise 37. Marcello se dirige vers la table, pano d'accompagnement gauche. Il tend la main à la jeune femme à la cigarette.


    Marcello


    Bonsoir, mademoiselle.


    (Elle le dédaigne. Marcello se penche vers l'homme, en croisant les bras) 


    Je vous écoute.


    L'homme


    (Poliment)


    Je vous en prie, asseyez-vous.


    Marcello


    (Amusé)


    Mais il faudrait que j'ai une chaise…


    L'homme


    (Sur le même ton)


    Asseyez-vous sans chaise !


    Marcello


    (Doucement)


    Très drôle.


    Il s'accroupit (Suivi caméra).


    L'homme


    (Très poliment)


    Espèce de petit salaud.


    40. Plan rapproché poitrine sur Marcello accroupi derrière la table. À gauche, la femme fume et cherche visiblement à ne prêter aucune attention à la conversation.


    Marcello


    (Désinvolte)


    Pourquoi ?


    L'homme


    (Off)


    Parce que tu es un petit salaud.


    Marcello acquiesce.


    41. Contrechamp. Plan rapproché poitrine, l'homme à gauche, la femme à droite.


    L'homme


    Si je te cassais ta jolie petite gueule, pour te donner une bonne leçon ?…


    Sourire.


    42 idem 40. Marcello met ses lunettes de soleil.


    Marcello


    Je ne crois pas. J'ai l'opinion publique à informer, c'est mon métier. Et d'ailleurs, un peu de publicité, ça n'a jamais…


    43 idem 41.


    L'homme


    (Le coupant, plus dur)


    Ah ! La publicité, parlons-en, tu sais les histoires qu'elle a eues…


    (Il désigne la femme à côté de Marcello) 


    avec son mari…


    44 idem 42. Raccord, la femme continue de faire comme si elle n'entendait rien.


    L'homme


    (Off)


    … à cause de toi ? Est-ce que je vais voir si tes draps sont propres ou avec qui tu les salis ? !


    (Sourire amusé de Marcello)


    Marcello


    Oui, mais vous, vous n'êtes pas journaliste.


    45 idem 41.


    La femme plus âgée


    (Intervenant)


    Ça s'appelle du journalisme, vous croyez ?


    L'homme


    (D'un geste de la main)


    Toi, tu vas la fermer, hein ?


    (À Marcello) 


    Quant à toi…


    46 idem 44. Vers Marcello.


    L'homme


    (Off)


    … te voilà prévenu.


    Marcello


    Je sais, vous me casserez la gueule.


    47. Retour sur le spectacle en cours. Plan rapproché du danseur soulevé par les deux autres (Suivi caméra), longue focale. À l'arrière-plan arrive Maddalena (Anouk Aimée), robe noire et lunettes de soleil. Elle descend les escaliers, jette un regard vers le spectacle, et rejoint le bar suivie par un travelling avant puis latéral droite. Plan rapproché taille.


    Maddalena


    (Au barman)


    Alors, il est pas là ?


    Barman


    Non, il n'est toujours pas arrivé.


    Maddalena se place dos au bar, suivi caméra.


    Maddalena


    (D'un ton neutre)


    Quand il viendra, dites-lui que c'est un crétin. Donnez-moi un whisky…


    (Elle soulève ses lunettes pour se regarder dans le miroir qu'elle vient de sortir de son sac. Un bleu marque sa joue droite, juste sous l'œil) 


    Qu'est-ce qu'on attend pour fermer cette boîte, elle devient vraiment écœurante.


    Fin du spectacle, applaudissements en off, Maddalena remet ses lunettes.


    48. Plan d'ensemble du restaurant. Applaudissements. Au premier plan des clients assis, parmi eux la table avec Marcello; au deuxième, les danseurs en plan moyen, debout sur une estrade. Au troisième plan les clients du deuxième niveau. L'estrade coulisse et ramène les danseurs sur une scène surélevée à gauche. Le danseur principal redescend au centre de la salle pour saluer.


    49. Raccord. Début plan séquence. Plan rapproché sur le danseur, de profil, qui salue les mains jointes. Il recule et remonte sur scène (Suivi caméra), sortie des danseurs à droite. Début d'une nouvelle musique, nettement plus européenne. De l'arrière-plan arrive une danseuse, chapeau noir surmonté d'un très large nœud papillon blanc, entraînant les couples à danser. Elle descend sur la piste en agitant ses mains levées dans un bel ensemble (Pano-travelling avant vers la gauche), et est rejointe par un homme en smoking. Derrière, à l'arrière-plan, Marcello se relève. Le couple disparaît hors champ gauche pendant que Marcello s'avance en ôtant ses lunettes de soleil. Apercevant Maddalena (Hors champ gauche), il la rejoint au bar (Travelling avant vers la gauche jusqu'à un plan rapproché taille).


    Marcello


    Bonsoir, Maddalena. Toute seule ?


    (Maddalena, les coudes en arrière sur le comptoir, acquiesce) 


    Vous ne voulez pas danser ?


    À gauche, devant le barman, une jeune fille agite distraitement en rythme son long collier de perles tout en mâchonnant vulgairement un chewing-gum.


    Maddalena


    Non.


    Marcello


    On boit une petite vodka ?


    Maddalena


    Non, ce soir il y a une ambiance impossible. Je m'en vais.


    Marcello


    Je vous accompagne ?


    Maddalena


    (D'un ton neutre)


    Si vous voulez…


    Ils traversent la piste, pano d'accompagnement vers la gauche, et disparaissent derrière les danseurs en plan serré. L'homme qui avait menacé Marcello entre à droite dans les bras de la jeune femme en noir, le regard terriblement lointain. Fin du plan séquence.

  


  
    Rome, via Veneto, ext. soir


    50. Plan de demi ensemble de la rue animée. En fond sonore, le bruit des klaxons. Travelling latéral gauche accompagnant une voiture. À bord, deux photographes debout à travers le toit ouvrant, l'un désigne Paparazzo qui attendait sur le trottoir, la voiture s'arrête.


    51. Raccord. En plan moyen, Maddalena et Marcello arrivent parmi la foule des promeneurs, travelling d'accompagnement avant vers la gauche.


    Marcello


    (À un passant)


    Goodnight.


    Travelling avant jusqu'à un plan rapproché taille sur Maddalena et Marcello au bord du trottoir.


    Maddalena


    (Désignant les photographes)


    Tenez, voilà vos amis.


    52 reprise fin 50. Raccord sur les quatre photographes armés de leurs appareils qui se dirigent vers le couple.


    Photographe


    (À Maddalena)


    Où tu vas comme ça ?


    Travelling arrière, plan d'ensemble, les photographes encerclent la voiture dans laquelle Maddalena s'apprête à monter.


    Photographe


    Une photo, Maddalena !


    Maddalena


    (Fatiguée)


    Non, pas ce soir. Laissez-moi tranquille.


    Suivi caméra sur le premier photographe qui s'avance vers elle, assise dans la voiture.


    Photographe


    Une petite, rien qu'une ! Allez les gars, elle est bien plus photogénique qu'une vedette !


    Travelling avant recadré sur Marcello et Maddalena, de profil.


    Maddalena


    (Enervée, à Marcello)


    Ils m'agacent ce soir. Ils n'en ont donc jamais assez de prendre des photos ?


    Elle démarre.


    Marcello


    Paparazzo, ça suffit !


    Pano latéral gauche accompagnant le départ de la voiture.


    Paparazzo


    (Off, à Marcello)


    Quoi, on va pas la manger, ta Maddalena !


    Flash d'appareil.


    Marcello


    (À Maddalena)


    Vous devriez y être habituée, depuis le temps. Vous êtes une personnalité.


    La voiture sort du champ. Plan de demi ensemble sur les photographes qui prennent des clichés de l'arrière du véhicule.


    Paparazzo


    Marcello ! Où est-ce que vous allez ? Marcello, dis-moi au moins où tu l'emmènes !


    53. Plan de demi ensemble, vue sur l'arrière de la voiture prise dans le flot de la circulation (Suivi caméra). Bruit des klaxons en fond sonore. Fondu enchaîné.

  


  
    Place déserte, ext. nuit


    54. Plan d'ensemble d'une place déserte et silencieuse. La rue se prolonge au-dessus de la place fermée par un mur en forme d'arc de cercle. La voiture entre de la droite vers la gauche et s'arrête en effectuant une courbe devant une fontaine, adossée au mur.


    55. Plan rapproché sur Marcello et Maddalena assis dans la voiture, de trois quarts profil. Marcello, vu à travers le pare-brise, joue avec une fleur au bout des doigts. Début musique au piano.


    Maddalena


    (Regardant droit devant elle, désabusée)


    Je voudrais vivre dans une ville toute neuve où je ne connaîtrais personne…


    Marcello


    (Se penchant vers elle)


    Eh bien moi, par contre, je me plais beaucoup à Rome. C'est une espèce de jungle, tiède et tranquille. On ne peut se cacher nulle part aussi bien…


    Il baisse les yeux, ailleurs.


    Maddalena


    (Lui jette un coup d'œil)


    Vous avez de la chance, moi aussi je voudrais m'y cacher mais je n'y arrive pas.


    (Silence, léger sourire de Maddalena) 


    Maintenant, qu'est-ce qu'on fait ?


    Marcello


    Faisons un tour ou restons ici, comme vous voulez…


    Maddalena sort de la voiture, mouvement latéral droite, puis se dirige vers l'arrière, travelling arrière.


    Maddalena


    Je voudrais vivre dans une île…


    56 axe inverse. Plan rapproché sur Marcello assis dans la voiture, allumant une cigarette.


    Marcello


    Vous n'avez qu'à vous en offrir une.


    Maddalena


    (Off)


    J'y ai pensé…


    57. Raccord. Travelling avant sur Maddalena légèrement appuyée sur le coffre, face à Marcello.


    Maddalena


    … Mais ça ne changerait rien.


    Marcello


    (Off)


    Savez-vous quel est votre malheur ? C'est d'avoir trop d'argent.


    Maddalena


    (Elle enlève ses lunettes pour regarder son reflet dans la carrosserie)


    Et le vôtre de ne pas en avoir assez.


    (Elle relève la tête, sourit à Marcello) 


    Et nous voilà échoués ici, tous les deux.


    58 idem 56. Contrechamp.


    Marcello


    (Léger sourire)


    Mais je ne trouve pas que ce soit un malheur. Vous savez, c'est déjà pas si mal de savoir être mécontent de soi…


    (Désignant son œil) 


    Qu'est-ce que vous vous êtes fait là ?


    59 idem 57.


    Maddalena


    Rien.


    Elle se tourne vers la fontaine, remet ses lunettes.


    Marcello


    (Off)


    Avec tout votre argent, vous ne devriez pas vous en faire. De toute façon, vous retomberez toujours sur vos pieds.


    Maddalena


    (De dos, marche les bras croisés vers la gauche de la fontaine, suivi caméra)


    Vous croyez ?


    Marcello


    (Off)


    Oui.


    Maddalena


    Je retomberai sur mes pieds mais je m'écroulerai vite. Il faut une certaine force dans la vie pour ne pas s'effondrer.


    60 idem 58. Marcello, un peu inquiet, se retourne vers la droite pour la suivre du regard.


    61. Plan serré, Maddalena de dos, face au mur.


    Maddalena


    Il n'y a que l'amour qui me donne de la force.


    Elle s'adosse au mur.


    62 idem 60.


    Marcello


    (Écartant les mains)


    Alors, vive l'amour !


    63 retour 61. Contrechamp. Maddalena acquiesce, en riant presque. Soudain, une voix lui parvient du haut du mur.


    Voix de femme


    (Off)


    Anna Maria, viens un peu voir !


    64. Contrechamp en contre-plongée. Une prostituée (Adriana Moneta) regarde la scène par-dessus le parapet. À gauche, une statue de poisson appartenant à la fontaine.


    Nini


    Regarde-moi ça. C'est pas une bagnole, c'est une salle de bain !


    65. Plan de demi ensemble, courte focale. Au premier plan la voiture, au deuxième Maddalena contre le mur, au-dessus d'elle la prostituée.


    Marcello


    (De la voiture)


    Qui est-ce ? C'est toi, Liliane ?


    66 reprise fin 63. Maddalena s'avance, permettant à la femme de l'apercevoir.


    Nini


    (Off)


    Mais non, c'est pas Liliane !


    Maddalena


    Bonsoir.


    67 idem 64. Contrechamp.


    Nini


    Bonsoir.


    Voix de femme


    (Off, derrière la prostituée)


    Mais à qui qu't'es en train de causer ?


    (Elle entre dans le champ, s'accoude à gauche de son amie) 


    Qui c'est ?


    Marcello


    (Off)


    C'est toi, Liliane ?


    Anna Maria


    Mais non, c'est pas Liliane ! Elle en avait marre du coin, elle est à Milan.


    68 axe inverse 66. En plongée de trois quarts sur Maddalena.


    Maddalena


    (Aux deux femmes)


    Vous voulez venir faire un tour avec nous ?


    69 idem 67. Les deux femmes surprises.


    70 idem 68. Sur Maddalena.


    Nini


    (Off)


    Moi ?


    Maddalena


    (Très sérieuse)


    Oui.


    (Un temps) 


    Venez.


    71 idem 69. La prostituée s'adresse à un homme qui apparaît derrière elle.


    Nini


    Y a une dame qui demande que j'aille faire un tour…


    (Elle disparaît derrière le parapet, en off, un homme apparaît et considère Maddalena hors champ à gauche en contrebas) 


    en bagnole avec elle. J'y vais ?


    72 idem 65. Maddalena revient vers la voiture en passant devant le capot.


    Maddalena


    (D'un ton sans réplique)


    On va l'emmener faire un tour avec nous.


    73. Plan rapproché, Marcello assis dans la voiture, vu derrière le pare-brise.


    Marcello


    (À Maddalena, la suivant des yeux en contrechamp)


    Mais qu'est-ce que vous voulez en faire, hein ?


    Maddalena


    (Off)


    Rien, une petite promenade, puis on va la raccompagner chez elle. Vous la connaissez ?


    Marcello


    Non.


    (Maddalena ouvre la portière et reprend le volant, léger travelling arrière) 


    Enfin, je ne crois pas…


    74. Plan moyen, dans la rue au-dessus de la fontaine. Les deux souteneurs enfourchent une moto, les deux femmes au second plan. Derrière eux un mur recouvert d'affiches de films et de publicités.


    L'homme


    On va manger chez le Maltais. Je t'attendrai ici.


    (La voiture arrive par le champ droit et éclaire le petit groupe avec ses phares) 


    Tiens, les v'là !…


    Anna Maria


    (Gênée par la lumière)


    Oh ! Y peut pas éteindre ses phares ce corniaud !


    75. Contrechamp. Plan rapproché de la voiture qui s'arrête.


    76 idem 74.


    L'homme


    (En démarrant sa moto)


    Fais pas l'andouille. Fais les payer. Ils ont de l'argent alors profites-en !


    La moto sort par la droite.


    77. Raccord mouvement, la moto passe le long de la voiture et disparaît à l'arrière-plan.


    Maddalena


    Eh bien, vous venez avec nous ?


    78. Plan rapproché poitrine sur les deux femmes.


    Nini


    Alors vrai, ça ne vous dérangera pas de me raccompagner ? J'ai tellement mal aux pieds le soir…


    (À son amie) 


    Alors tu viens, oui ou non ?


    Anna Maria


    (Secoue la tête)


    Non…


    79. Plan rapproché, Marcello et Maddalena dans la voiture.


    Nini


    (Off)


    Puis surtout que j'habite pas là…


    Nini entre dans le champ gauche près de Marcello, léger recadrage vers la droite.


    Marcello


    (Lui ouvrant la portière)


    Allez, monte derrière… Tu y arrives ?


    Nini


    (Heureuse)


    Oh, oui, ça va !


    80 axe inverse. Derrière eux une affiche « Al cinema Galleria : Diavoli Verdi ».


    Maddalena


    Vous êtes bien ?


    Nini


    Oui, oui…


    81. Plan moyen sur Anna Maria disant adieu à son amie.


    Anna Maria


    Salut Nini !


    82 idem 80.


    Nini


    Salut, Anna Maria !


    Marcello


    Où habites-tu ?


    Nini


    À 4km d'ici.


    Maddalena entreprend une marche arrière. Marcello la regarde, amusé.


    83. Raccord mouvement. Suivi caméra de la voiture à la grue, mouvement latéral vers la droite d'un plan rapproché à un plan d'ensemble de la rue en plongée. Le bruit du moteur vient remplacer la musique. Fondu enchaîné.

  


  
    Rues de Rome, nuit


    84. Plan rapproché des trois personnages assis dans la voiture, de face. Maddalena est au volant à droite, Marcello à gauche. Derrière, Nini est accoudée aux sièges avant, une cigarette à la main. Une petite musique semble provenir de l'autoradio.


    Nini


    (À Maddalena)


    Elle est à qui cette bagnole, à vous ?


    Maddalena


    (Elle parle la tête droite, son regard fixé vers le lointain est caché par ses lunettes de soleil)


    Oui.


    Nini


    (À Marcello)


    Eh ben, c'est vous qui avez payé ça pour ses étrennes ?


    Marcello


    Non, c'est son père.


    Nini


    Ça, c'est un père qui me plairait. Moi, le mien, tout ce qui m'a payé c'est des baffes…


    Maddalena


    (À Marcello)


    Vous connaissez mon père ?


    Marcello


    Oui, vous me l'avez présenté un soir, l'an dernier.


    Maddalena


    Et vos parents, où habitent-ils ? Je ne m'en souviens pas.


    Marcello


    À Chesena.


    Maddalena


    C'est une plage ?


    Marcello


    Non…


    (À Nini) 


    Alors, ça marche les affaires ?


    Nini


    (Avec une grimace)


    Ben, c'est moche ces temps-ci…


    Maddalena


    Comment ça marchait, ce soir ?


    Nini


    Bof, un mec qui a pris tout son temps et qui m'a filé mille balles et un paquet de cigarettes.


    Maddalena


    C'était un jeune ou un vieux ?


    Nini


    Ça, j'en sais rien, j'ai pas regardé sa figure.


    Silence.


    Maddalena


    (À Marcello)


    Est-ce que vous iriez avec une fille comme elle ?


    Marcello


    Non.


    Maddalena


    Pourquoi ?


    Nini


    Vous gênez pas…


    Maddalena


    Elle est aussi bien qu'une autre, ou vous n'allez jamais avec des filles comme ça ?


    Marcello


    Si, ça m'arrive de temps en temps…


    Nini


    Dis, Gregory Peck, je voudrais bien comprendre un petit peu moi aussi.


    (Elle s'allonge sur la banquette arrière et devient invisible) 


    Qu'est-ce qu'on va faire ?


    Marcello


    Tu n'as pas dit que tu aimerais qu'on te raccompagne chez toi, non ?


    Nini


    Ah si !


    Marcello


    Eh bien, on te reconduit chez toi.


    Maddalena


    Pourquoi ? Qu'est-ce que vous vous êtes imaginée ?


    Reprise de la musique.


    Nini


    Moi ? Oh, qu'est-ce que vous voulez que j'imagine ?


    Fondu enchaîné.

  


  
    Banlieue de Rome, ext. nuit


    85. Plan d'ensemble au pied d'immeubles. La voiture entre à droite et s'arrête au milieu d'un chemin de terre rocailleux. Ses phares éclairent sur la droite une haie d'immeubles populaires. Le reste du champ est plongé dans la nuit.


    86. Plan rapproché large sur les trois personnages dans la voiture. Vue de l'arrière, Maddalena et Nini sont de dos et Marcello de profil, tourné vers Maddalena.


    Nini


    Dites ! Pas de bruit parce que tout le monde dort. Baissez un peu la radio.


    Marcello


    T'inquiète pas.


    (À Maddalena) 


    De toute façon, on s'en va tout de suite, hein ?


    Fin de la musique.


    Maddalena


    (Sans se retourner)


    Il y a quelqu'un chez vous ? Avec qui habitez-vous ?


    87 axe inverse. Raccord. Plan rapproché sur Nini assise à l'arrière, renfilant ses gants.


    Nini


    Qu'est-ce qu'elle dit ? J'ai pas entendu.


    88. Contrechamp. Plan rapproché, Maddalena de dos et Marcello tourné vers Nini.


    Marcello


    Est-ce qu'il y a quelqu'un chez toi ?


    89 idem 87.


    Nini


    Qui veux-tu qui y soit ? J'ai un cousin qui vient de temps en temps…


    90 idem 88.


    Nini


    (Off)


    … Mais il est en taule en ce moment.


    Maddalena


    Alors, vous nous offrez une tasse de café ?


    91 idem 89.


    Nini


    Bonne idée… Le café, je sais le faire comme personne…


    92 idem 86. Marcello a un léger sourire pour Nini et sort pour lui ouvrir la portière. On entend le bruit des cigales en fond sonore.


    Nini


    Vous savez, c'est pas un palace chez moi, faites pas attention… Je passe devant, pardon.


    Nini disparaît dans l'arrière-plan vers l'entrée de l'immeuble. Plan large, un pano vers la droite suit Maddalena qui sort de la voiture. Elle s'avance vers l'avant-plan et contourne la voiture par l'arrière. Elle s'est déchaussée et tient ses chaussures à la main avant de les remettre. Son ombre et celle de Marcello se reflètent sur le mur blanc de l'immeuble.


    93. Plan rapproché, Marcello, tourné vers Maddalena. Il l'attend en jouant avec la petite fleur.


    94. Raccord regard. Suivi caméra sur Maddalena longeant le mur jusqu'à Marcello. Le mouvement se fixe lorsqu'elle tourne à l'angle de l'immeuble. Marcello, qui est resté au niveau de la voiture, se trouve au-dessus d'elle. Il est cadré en plan serré des cuisses jusqu'à la poitrine et de dos. Son costume noir se confond avec la nuit. Seules sa main et la fleur blanche qu'il tient se détachent de l'obscurité. Il la secoue, cachée derrière son dos, avec un geste nerveux.


    Maddalena


    (Vers Marcello en baissant ses lunettes)


    Le café…


    Marcello descend et tous deux s'avancent vers l'entrée de l'immeuble. Fondu enchaîné.

  


  
    Appartement de Nini, int. nuit


    95. Faux raccord dans la pénombre. Plan de demi ensemble, Nini puis Maddalena et Marcello font leur entrée dans l'appartement. Elle allume la lumière, les révélant debout en haut d'un escalier qui descend vers la droite. Le point de vue est pris du dessus de l'appartement, au niveau du haut de l'escalier. Les murs sont sales, décrépis.


    Nini


    Attention, y a des marches ! L'autre soir, j'ai ramené un client et y s'est…


    (Elle se penche par-dessus la rambarde) 


    Oh merde ! C'est encore inondé, y a des fuites tout le temps…


    (Ils descendent, pano d'accompagnement en plongée sur l'appartement, puis vers le bas lorsque l'escalier tourne. L'appartement de Nini est une cave encombrée de caisses. À droite deux panneaux forment une pièce isolée où se trouve la chambre. Comme les meubles trempent dans l'eau, Nini a fabriqué un pont de fortune avec des planches, qui traversent l'appartement, permettant ainsi d'éviter de mettre les pieds dedans) 


    Vous croyez que c'est une vie, ça ! Je paie pourtant assez cher… Attendez un instant. Et ct'entrepreneur qui fout rien !


    (Elle envoie son sac avec violence par-dessus la rambarde de l'escalier) 


    Et cette petite tante des délégués des H. L. M.  ! On peut attendre longtemps avec des cons pareils…


    (Suite du pano, mouvement vers la droite, Nini rajoute des planches à sa construction pour arriver jusqu'à sa chambre) 


    Ah, là, là ! Je vous jure…


    (Elle continue de râler en soupirant) 


    Bon, je vais vous mettre dans ma chambre. Oh, les vaches ! Oh ! Ici aussi c'est inondé. Enfin, faites comme chez vous…


    Fin du pano, Nini allume la lumière de sa chambre, séparée du reste de l'appartement par une porte vitrée. Puis elle revient vers ses deux invités tout en essayant de garder son équilibre sur les planches.


    96. Plan rapproché poitrine sur Marcello et Maddalena, ils descendent jusqu'à Nini accompagnés par un pano droite vers le bas.


    Nini


    (Off)


    Je vais faire le café. Faudrait connaître quelqu'un pour être pistonné.


    (Dans le champ) 


    Vous vous rendez compte, y a plus de deux ans que j'ai fait une demande à la reconstruction et ça traîne, et ça traîne…


    Marcello


    (Qui ne sent pas très concerné)


    T'en fais pas, ça s'arrangera…


    Maddalena entre dans la chambre, Marcello à sa suite.


    97. Travelling latéral accompagnant Maddalena (Plan rapproché poitrine) qui longe le mur à l'intérieur de la chambre.


    Nini


    (Elle soupire, off)


    Enfin, ça ira comme ça ?


    Maddalena observe l'endroit (Aussi sordide que l'extérieur), lance négligemment la ceinture de sa robe par-dessus son épaule.


    Maddalena


    (À Marcello, d'une voix plus douce)


    Tu ne voudrais pas fermer la porte ?


    98. Plan rapproché poitrine, Marcello dans l'encadrement de la porte vitrée baisse la tête vers Maddalena, tel un valet à ses ordres. Il ferme la porte et tire le rideau.


    99. Dans la pénombre, suivi caméra de Maddalena qui après avoir ôté ses lunettes, s'allonge sur le lit tout en souriant à Marcello.


    100. Raccord regard. Léger pano vers la droite, Marcello s'appuie contre le mur où sont accrochées des photos de famille.


    Marcello


    Tu veux faire l'amour ici ?


    101. Raccord regard. Plan rapproché sur Maddalena étendue sur le lit.


    Maddalena


    Non…


    Elle lève un bras, s'accroche à la tête de lit, signifiant exactement le contraire de ce qu'elle vient de dire.


    102. Raccord. Plan rapproché taille, suivi caméra de Marcello rejoignant Maddalena. Elle le regarde tendrement et détache sa cravate. Ils s'étreignent.


    103. Plan rapproché taille sur Nini, de l'autre côté du mur. Léger pano à droite, lorsqu'elle se dirige vers la chambre pour apporter le café. Apercevant le couple à travers la porte vitrée, elle a une expression entendue et retourne au centre de l'appartement.


    Nini


    (En toquant contre le mur de la chambre)


    Bon, je laisse votre café près de la porte.


    Elle s'assoit en bas des marches pour boire son café, en attendant de pouvoir récupérer sa chambre (Pano d'accompagnement vers la gauche puis vers le bas). Fondu enchaîné.

  

OEBPS/Images/cover.png
La Dolce V1ta

erico Fellir

T B e -
e ey 7 &\_Hl

L'AVANT

1o pefmes






